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S é a n c e s

Séance publique de l’Académie du 3 mai 1893.

S. E. M. J u l i e n  D u n a j e w s k i ,  Vice-Protecteur de 
l’Académie, ouvre la séance au nom du Protecteur, S. A. I. 
l’Archiduc C h a r l e s  L o u is .

Le Président, M. le Comte S t a n i s l a s  T a r n o w ski,  
remercie S. E. le Vice-Protecteur du puissant appui qu’il a ac­
cordé à l’Académie pendant l’année écoulée.

Le Secrétaire général, M. S t a n i s l a s  Sm o l k a ,  donne 
lecture du compte rendu des travaux de l’Académie, du 1er mai 
1894, au 30me avril 1895.

Hommage est rendu à la mémoire des membres de l’Aca- 
démie, décédés dans le courant de cette année, MM. J. Hy r t l  
et E. Ogonowski .

L’Académie a procédé, la veille de la séance publique, 
aux élections de 3 membres titulaires et de 6  membres cor­
respondants.
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144 SÉANCES

Sont élus: membres titulaires: M. A n to in e  K a l in a ,  
professeur à l’Université de Léopol, H e n r i  H o y e r , professeur 
à l’Université de Varsovie et M. H e n r i  de Z e is s b e r g ,  
professeur à l’Université de Vienne; membres correspondants: 
MM. L é o p o ld  A d a m e tz ,  G u i l la u m e  C r e iz e n a c h  et 
L a d i s l a s  S z a jn o c h a ,  professeurs à l’Université de Cra- 
covie, MM. M ic h e l H r u s z e w s k i  et le CteL éon  P in iń s k i ,  
professeurs à l’Université de Léopol, M. E rn estM u k a , à Freiberg.

M. L a d i s l a s  A b r a h a m , m. c., donne lecture d’un 
mémoire intitulé: La 'premiere lutte entre VEglise et VEtat, en 
Pologne1).

Le Secrétaire général proclame les noms des lauréats de 
l’Académie :

Le Prix B a r c z e w s k i  (1125 tl.) pour les ouvrages histo­
riques, a été décerné à M. Ladislas Mickiewicz, à Paris, auteur 
de la Biographie d’Adam Mickiewicz.

Les deux Prix B a r c z e w s k i  (à 1125 fl.) pour les oeu­
vres de peinture, ont été décernés à M. M. Henri Siemiradzki, 
à Rome, et Joseph Brandt, à Munich.

Le prix L in  dé (675 roubles) a été décerné à M. Boles- 
las Erzepki, à Posen, pour son ouvrage, intitulé: »Le Dictionnaire 
latin-polonais de Bartholomée de Bydgoszcz de l’année 1532«.

L’Académie ouvre les concours suivants:
1. Prix N ie m c e w ic z ,  3.500 et 1.500 francs: Les his­

toriens polonais du XVIe et du XVIIe siècle. Terme du con­
cours: 31 décembre 1897.

2. Prix fondé par l’abbé A. J a k u b o w s k i ,  500 et 250 
florins: La législation synodale en Pologne. Terme du concours: 
31 décembre 1897.

3. Prix L in d é , 675 roubles. A ce concours sont admis les 
travaux sur la langue polonaise (lexicographie, grammaire, histoire 
de la langue, dialectologie). Terme du concours: 31 décembre 1897.

4. Prix fondé par l’évêque S. A. K r a s iń s k i ,  1200 fl. 
A ce concours sont admis tous les ouvrages polonais, imprimés

1) Voir ci-dessous aux Résumés p. 147.
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SÉANCES 145

ou manuscrits, qui seront envoyés dans ce but, au bureau de 
l’Académie, jusqu’au 31 décembre 1896.

5. Prix C o p e r n ic u s ,  1000 et 500 fl. On demande de 
discuter les théories concernant la condition physique du Globe 
et de les perfectionner en un point important. Terme du con­
cours: 31 décembre 1898.

6. Prix fondé par le général O. A u g u s ty n o w ic z :  
Etudes sur l’histoire de l’abolition du servage dans les pays 
polonais. I. 850 et 450 florins: Histoire des populations rurales 
dans les territoires de la Grande et de la Petite Pologne, de 
la Masovie, de la Cujavie et de la Silésie. II. 850 et 450 flo­
rins: Histoire des populations rurales, en Lithuanie et dans les 
pays ruthènes faisant partie de l’ancienne République de Po­
logne. III. 1200 et 800 florins: Histoire de l’abolition du ser­
vage dans les territoires de l’ancienne Pologne appartenant à la 
Russie. IV. 1000 et 600 florins: Histoire de l’abolition du ser­
vage dans les territoires de l’ancienne Pologne appartenant 
à la Prusse. V. 1100 et 700 florins: Histoire de l’abolition du 
servage dans les territoires de l’ancienne Pologne appartenant 
à l’Autriche. Terme du concours: 31 décembre 1897 Ł).

C lasse de P h ilo logie

Séance du 2 avril 1895

Présidence de M. L. Morawski

M. L. Malinowski, m. t., donne lecture de son mémoire, 
intitulé: Textes polonais du XV me siècle, contenus dans le ma­
nuscrit de la Bibliothèque du Chapitre de Prague, Sign. D. LU.

1) Selon les Statuts, la langue officielle de l’Académie est le polonais. Par e.onsé- quant, tons les travaux présentés aux concours doivent être rédigés dans cette langue.
1*
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146 Sé a n c e s

Classe d’Histoire et de Philosophie

Séance du 20 mai 1895

P résidence de M. V. Zakrzew sk i
M. S. S molka, m. t., donne lecture de son travail: Con­

tribution à la genèse de la Constitution du 3 mai.

Classe des Sciences mathématiques et naturelles

Séance du 6 mai 1895

P résidence de M . F . Kreu tz
M. L. Natanson, m. c., rend compte du travail de M. P. 

R u d z k i : Contribution à la théorie des vagues1).
M. N. Cybulski, m. t ., présente le mémoire de M. I. Za- 

n i e t o w s k i :  Variations électrotoniques de Vexcitabilité des nerfs. 
Expériences faites au moyen de décharges du condensateur2).

M. J. Rostafiński, m. t., présente le travail de M. R. 
G u t w i ñ s k i : Prodromus florae algarum Galiciensis3).

M. E. Bandrowski, m. c., rend compte du travail de M. 
C. R a d z i e w a n o w s k i : Sur l’emploi de Valuminium métallique 
pour des synthèses des hydrocarbures aromatiques4).

M. J. Niedźwiedzki, m. t., rend compte du travail de M. 
W. T e i s s e y r e : Sur le caractère de la Jaune fossile de Miodo- 
bory 5).

Le Secrétaire dépose sur le bureau le XVIIIe volume des 
Comptes-rendus de la commission d’Anthropologie (Zbiór wiado­
mości do Antropologii krajowej), récemment paru 6).

1) V oir ci-dessous au x  R ésum és p. 151. — 2) ib. p. 153. — 3) ib. p. 156. — 4) ib.
p. 158. — 5) L e  résum é de ce tra v a il p a ra îtra  dans le N-o prochain . — G) V oir ci-dessous
aux  Résum és p. ICI.
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R é s u m é s

28. — L . A b r a h a m .  Pierwsza walka między Kościołem a Państwem w Pol­
sce. (L a  p r e m iè r e  lu t te  e n tre  l’E g lise  e t l’E ta t,  en  P ologne).

Dans les pays de l’Europe occidentale les rapports 
entre l’Eglise et l’Etat subirent de profondes modifications, 
dues à l’action persévérante du Saint-Siège, dès le milieu 
du X Ie siècle. Mais en Pologne le vieil état de choses, c’est- 
à-dire la dépendance complète vis-à-vis du souverain, subsista 
jusqu’à la fin du XIIe siècle. Dans ce pays en effet, l’Eglise 
est alors une institution d’Etat, soumise entièrement au pou­
voir absolu du prince 1). C’est celui-ci qui pourvoit aux évê­
chés, qui confère l’anneau et la crosse aux prélats, qui nom­
me aux canon icats, qui excerce les droits de souveraineté sur 
les biens du clergé, s’attribue et conserve le „jus spolii“, im­
pose les terres ecclésiastiques tout autant que les terres des 
propriétaires séculiers, cite à comparaître devant ses tribunaux 
les prêtres et les religieux. Deux causes principales maintinrent 
cette sujétion de l’Eglise de Pologne: le déplorable relâche-

1) En vigueur du testament de Boleslas III  († 1138), la  Pologne 
fut divisée en principautés sur lesquelles le Grand Duc de Cracovie exer­
çait le droit de suzeraineté.
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148 RÉSUMÉS

ment de la discipline ecclésiastique, obstacle insurmontable à 
toutes les réformes utiles, et le pouvoir absolu du prince qui 
n’ était pas encore ébranlé. Il est vrai que dès le milieu du 
X IIe siècle, il se manifeste une certaine disposition à intro­
duire quelque modification dans les rapports entre l’Eglise et 
l’Etat. Mais en somme la situation ne fut pas sensiblement 
changée: le seul privilège que le clergé parvint alors à obte­
nir, c’est-à-dire la suppression du „jus spolii“, privilège ac­
cordé en 1179, à Łęczyca, n'allégea pas effectivement les liens 
qui le soumettaient au monarque, puisque les stipulations qu’il 
contenait furent, par la suite, considérées comme lettre-morte. 
Pour briser le joug qui était si pesant à PEglise de Pologne, 
il fallait d’abord la réformer complètement, dans l’esprit qui 
avait présidé aux réformes de l’Occident, et puis entrer réso­
lument et rationnellement en campagne contre les pouvoirs sé­
culiers. Henri Kietlicz (sa famille était encore fixée en Bo­
hême, au commencement du X IIe s.), archevêque de Gniezno, 
depuis 1199, commença ardemment la lutte et fit la plus vive 
opposition à Ladislas Laskonogi, duc de la Grande-Pologne, 
défenseur obstiné de ses prérogatives. C’est en 1206 que le 
conflit traversa sa période la plus aiguë, la plus animée. Il se 
termina, d’un coté, par l’excommunication du Duc, fulminée 
par l’archevêque, de l’autre, par le bannissement du chef de 
l’Eglise polonaise, par celui-là. Kietlicz se rendit à Rome où 
il trouva approbation et appui auprès du pape Innocent III, 
de sorte qu’il ne tarda pas à revenir en Pologne avec un 
vaste programme de réformes. Ce programme comprenait trois 
points principaux: régénérer la discipline affaiblie de l’Eglise; 
rendre cette même Eglise indépendante de PEtat, c’est-à-dire 
arracher à celui-ci le droit de promotion aux évêchés aussi 
bien qu’aux autres dignités ecclésiastiques, et la soustraire en 
même temps à la juridiction civile; enfin acquérir au profit 
des terres ecclésiastiques certaines faveurs, certaines libertés, 
tendant à rendre l’Eglise maîtresse absolue de ses propriétés.

Le Duc Ladislas Laskonogi en avait appelé au Saint- 
Siège de la sentence d’excommunication prononcée contre lui.
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RÉSUMÉS 149

Le pape Innocent III chargea donc Conrad, ancien évêque de 
Halberstadt, en ce moment-là moine au monastère de Sychem, 
en Thuringe, et l’abbé de ce même monastère d’examiner la 
question et de trancher le différend.

Ces juges se rendirent en Pologne, mais l’affaire fut loin 
de prendre la tournure souhaitée par le clergé. Par des con­
cessions adroites et de peu d’importance, Laskonogi parvint 
à abuser les arbitres, évitant à l’aide de ces moyens dilatoires 
une solution définive et sérieuse du litige. Celui-ci, il est vrai, 
perdait le caractère passionné et irréconciliable, qu’il avait eu 
jusque là, mais en réalité, on piétinait sur place. Sur ces en­
trefaites, Kietlicz prend la résolution de faire servir au succès 
de son entreprise les circonstances politiques contemporaines, 
et joint sa cause à celle des ennemis de Laskonogi, Leszek- 
le-Blanc, Conrad de Masovie et Ladislas Odonicz. Il y avait 
alors deux questions pendantes excessivement graves : celle du 
trône grand-ducal de Cracovie et l’affaire Odonicz. Laskonogi 
ne pouvait se résoudre à perdre Cracovie: aussi le voyons- 
nous faire alliance, pour acquérir la couronne grand-ducale, 
tantôt avec la Ruthénie, tantôt avec Mieszko, duc d’Opole et 
de Ratibor. Cependant il chasse Odonicz de la Grande Polo­
gne et refuse de lui restituer son territoire héréditaire,

En 1215, Leszek, Conrad, Ladislas Odonicz et Casimir 
d’Opole font alliance contre Laskonogi. Au cours de ces éve­
nements Kietlicz se rend deux fois à Rome, en 1210 et 1215, 
dans le but d’appuyer auprès du souverain Pontife les reven­
dications des princes ses alliés et de réclamer le secours du Saint- 
Siège pour les réformes ecclésiastiques projetées; en 1215, il 
assiste aux séances du concile oecuménique. En Pologne il 
travaille énergiquement au succès de ses combinaisons, favo­
risé dans sa tâche par l’obtention de la dignité de légat, en 
1214. Laskonogi ne succomba pas dans la lutte avec les prin­
ces qui s’étaient ligués contre lui; mais l’archevêque sut en 
tirer profit, puisqu’il parvint à obtenir de la part de ses alliés 
trois privilèges considérables et d’une portée immense pour 
l’eglise de Pologne. Ils réalisaient les points essentiels du pro-
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150 RÉSUMÉS

gramme économique et politique de Kietlicz, et, dès lors ser­
virent de base légale au règlement ultérieur de tous les rap­
ports entre l’Eglise et l’Etat. Par le premier de ces actes, 
donné en 1210, les princes renonçaient au droit d’investiture 
ainsi qu’au droit à l’héritage des évêques, et accordaient au 
clergé la juridiction ecclésiastique. Par les deux autres, de 
1215 et de 1217 (ce dernier accordé par le seul Odonicz) 
l’Eglise acquérait l’exemption de certaines charges publiques 
pour ses colons ; on lui reconnaissait en même temps le droit 
de juridiction patrimoniale sur les populations de ses domai­
nes. Le premier privilège libérait le clergé de la tutelle oné­
reuse de l’Etat, les deux autres lui attribuaient une réelle 
puissance économique et sociale. Ils lui accordaient en outre le 
moyen d’attirer sur ses terres des paysans libres et pauvres 
et de les y retenir, en les attachant étroitement à l’endroit 
qu’ils étaient venus habiter. En sorte que ces populations ru­
rales finirent par tomber de plus en plus sous la domination, 
non seulement économique, mais encore légale, de l’Eglise de­
venue grande propriétaire de la terre.

Kietlicz parvint aussi à effectuer de grandes reformes 
dans le corps ecclésiastique: il fit établir l’observation stricte 
du célibat et détruisit le népotisme. A partir de ce moment 
l’Eglise polonaise, sévèrement et sagement disciplinée, put pré­
tendre à jouer un rôle influent dans le développement de la 
civilisation de son pays.

Mais Kietlicz échoua presque entièrement dans sa lutte 
avec Laskonogi. Celui-ci, il est vrai, ne voulant pas risquer 
avec Rome un conflit dangereux, cessa de pourvoir effective­
ment aux investitures d’évêchés, mais il ne se départit d'au­
cune de ses prérogatives, au profit de l’Eglise, et ne voulut 
lui reconnaître aucune immunité, aucune garantie d’indépen­
dance, surtout en ce qui touchait aux propriétés ecclésiasti­
ques. Il fut chaleureusement soutenu dans cette résistance par 
la noblesse de la Grande Pologne dont les intérêts semblaient 
menacés par l’accroissement de la puissance du clergé. Mais 
malgré cette victoire apparente, l’ancien système ne put se
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maintenir; et lorsque Odonicz eut chassé Laskonogi du pays, 
les nouvelles constitutions ecclésiastiques furent aussi appli­
quées dans la Grande Pologne.

29. — M. P. Rudzki. Przyczynek do teoryi fal. (Contribution à  la  
théorie des vagues).

L’auteur démontre que l’hypothèse des vagues irrotation­
nelles ne peut être conciliée avec l’hypothèse d’après laquelle 
la surface libre du liquide serait une surface de pression cons­
tante.

Il considère le cas de vagues rectilignes et irrotationnelles 
se propageant avec une vitesse uniforme. Comme le mouve­
ment du liquide est le même dans tous les plans verticaux et 
perpendiculaires aux crêtes des vagues, on peut considérer le 
mouvement dans un plan. De plus, la vitesse de la propagation 
des vagues étant constante, on peut convertir le mouvement 
en un mouvement indépendant du temps, en additionnant une 
vitesse égale mais de direction opposée à la vitesse de la pro­
pagation. Comme le mouvement est irrotationnel, on aura, en 
désignant la fonction du courant par ψ:

Enfin on doit avoir pour y =  0 (l’axe positif des y est dirigé 
verticalement en haut) ψ = 0  et, sur une ligne ψ = h,

ce qui exprime que la pression est constante sur la ligne de 
courant ψ =  h. Comme la fonction ψ ne saurait être développée 
suivant des fonctions connues dans un espace limité, d’un côté, 
par une droite et d’un autre par une ligne courbe onduleuse, 
l’auteur considère le problème inverse, le problème dans le 
plan φ ψ, où les fonctions x et y satisfont à l’équation diffé­
rentielle:
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dans un espace limité par les deux droites parallèles ψ = 0 
et ψ =  Α. L ’auteur démontre que les dérivées de x et y suivant 
φ et ψ doivent être des fonctions périodiques par rapport à φ; 
par conséquent

fonction de φ ψ périodique par rapport à φ

a désignant une constante. Les considérations qui amènent 
à cette conclusion deviennent tout à fait évidentes, si l’on des­
sine les courbes onduleuses ψ =  h et les droites y =  const, dans 
le plan xy, et si l’on se rappelle que, dans le plan des φψ, les 
premières deviendront des lignes droites horizontales et les se­
condes des courbes onduleuses. Les fonctions x et y peuvent 
etre développées de la manière suivante:

où n =  1, 2, 3 . . . etc. (n’excluant pas le cas où la série con­
tiendrait une suite infinie de termes). An et B„ sont des cons­
tantes jusqu’à présent indéfinies; λ désigne la longueur de 
l’onde dans le plan des x, y. L’auteur fait remarquer que la 
fonction y doit devenir nulle pour ψ =  0 puisque, dans le plan 
des xy, ψ devenait nul pour y — 0. Cette condition est évidem­
ment satisfaite par (II). On voit d’autre part que, sur la limite 
ψ =  A, y peut devenir égal à une fonction quelconque donnée 
périodique par rapport à φ, puisque non seulement les coeffi­
cients An Bn mais aussi a et λ sont encore entièrement indé­
finis. Mais pour ψ=Λ nous avions dans le plan des xy la con­
dition de la constance de la pression, exprimée par l’équation (I). 
Ayant égard aux propriétés des fonctions harmoniques où plu­
tôt aux équations bien-connues
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l’auteur déduit de l’équation I  la condition suivante valable 
dans le plan des φψ: pour ψ = h

On vérifie aussitôt que l’expression II  de y ne peut aucune­
ment remplir cette dernière condition.

Ainsi se trouve démontrée l’assertion que l’hypothèse des 
vagues irrotationnelles est inconciliable avec l’hypothèse de la 
surface libre et, en même temps, surface de pression con­
stante. Il serait facile d’apporter au raisonnement que l’on 
vient de lire des modifications qui le rendraient immédiatement 
applicable au cas d’une profondeur infinie.

30. — J. Zanietowski. O zmianach eiektrotonicznych w pobudliwości nerwów. 
Rzecz przeprowadzona za pomocą kondensatora. (Variations élec­
trotoniques de l’excitabilité des nerfs. Expériences faites au mo­
yen de décharges du condensateur).

L ’auteur décrit une nouvelle méthode, permettant de me­
surer les variations électrotoniques de l’excitabilité nerveuse 
au moyen de décharges du condensateur. Cette méthode est 
la seule qui nous permette, d’un côté, de mesurer strictement 
l’excitabilité et de l’exprimer en unités physiques; — de l’autre, 
en l’appliquant à l’étude de l’electrotonus intrapolaire, d’évi­
ter toute complication provenant de l’emploi de deux courants, 
c’est-à-dire du courant excitant et polarisant qui se combinent 
de manière différente. — Le condensateur en effet ne repré­
sente pas un circuit fermé en lui-même; ses décharges peu­
vent être tout au plus amoindries ou augmentées par le courant 
polarisant, mais ces quantités sont, comme le montrent les ex-
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périences de l’auteur, trop petites pour avoir de l’influence 
sur l’effet de l’excitant, ou bien elles peuvent être rigoureu­
sement mesurées et évaluées dans chaque cas.

L’auteur a employé dans ses expériences un appareil spé­
cial, destiné à mesurer l’excitabilité électrotonique dans diffé­
rentes places du nerf et dans différentes directions, sans toute­
fois changer sa position sur les électrodes ; un „excitateur 
absolu“, spécialement construit, lui a servi d’appareil destiné 
à mesurer l’excitabilité au moyen de décharges du condensa­
teur. — Enfin, l’auteur a mesuré aussi l’intensité du courant 
polarisant et a exprimé quantitativement le tableau de Pfltiger, 
ce qui jusqu’à présent n’avait pas été effectué.

Nomenclature 
d’après Pflüger

Intensité du courant 
en Ampères

Courant
„faible“ 0·0000001 — 0·000001

Courant
„moyen“ 0·000001 — 0·000002

Courant
„fort“

Au delà de 0·000002

L’auteur est arrivé aux conclusions suivantes:
1) On peut observer les changements électrotoniques, en 

employant des courants beaucoup plus faibles que ceux qui 
produisent la première contraction de fermeture, p. ex. 3.10– 8A.; 
le s e u i l  des changements électrotoniques est donc beaucoup 
plus tôt, que le seuil du tableau de Pfltiger. — L’intensité des 
changements électrotoniques croît à mesure que le courant de­
vient plus fort; en même temps l’e s p a c e  des changements 
anélectrotoniques augmente en dépit de l’espace catélectroto- 
nique, c’est-à-dire que le p o in t  i n d i f f é r e n t  approche tou­
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jours plus près de la cathode. — C’est en employant des cou­
rants produisant la première contraction de fermeture et d’ou­
verture (100.10– 8 A) que nous trouvons ce point indifférent 
au milieu du nerf, c’est-à-dire que nous avons affaire avec une 
espèce d’é q u i l ib r e  é l e c t r o t o n i q u e ,  où l’espace catélec- 
tronique est égal à l’espace anélectronique. — Si nous aug­
mentons toujours la force du courant, nous pouvons observer 
que l’intensité des changements catélectroniques commence à di­
minuer de plus en plus, et nous arrivons enfin à un terme où 
on ne peut plus obtenir de contraction musculaire sur toute 
l’espace nerveuse. — Ce dernier fait ne peut être expliqué, ainsi 
que le veulent certains auteurs, par 1’ „ im p e r m é a b i l i t é “ 
de la cathode, puisque ces variations d’abaissement inoui de 
l’excitabilité peuvent être observées et mesurées, au moyen de 
la méthode susdite, des deux côtés de la cathode.

2) Les variations électrotoniques, que subit l’excitabilité 
pendant la durée du temps, peuvent être exprimées par des 
courbes graphiques, différentes pour chaque endroit du nerf et 
pour chaque intensité du courant, mais ayant des traits carac­
téristiques communs. C’est donc avec une augmentation de 
l’excitabilité, suivie d’une dépression jusqu’à un certain terme, 
plus bas que le niveau de l’excitabilité normale, que nous avons 
affaire auprès de la cathode, après la fermeture du courant; 
avec un rapide abaissement de l’excitabilité auprès de l’anode. 
L ’ouverture du courant produit, dans les deux cas, un retour 
de la courbe jusqu’au niveau de l’excitabilité normale et même 
au delà de ce niveau, pour y retomber lentement au bout de 
quelque temps.

3) Les différentes conclusions auxquelles sont arrivés 
les physiologues, en ce qui concerne l’électrotonus, (fait de si 
grande importance pour l’électrothérapie), ne sont d’accord, 
ni entre elles-mêmes, ni avec la thèse de Pflüger, et peuvent 
être seulement expliquées par cette circonstance qu’on n’a 
jusqu’à présent mesuré strictement, ni le courant polarisant, 
ni le courant excitant, en perdant de vue par conséquent les 
combinaisons différentes de deux courants à direction homolo-
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gue ou inverse, — enfin par le manque d’expériences strictes 
concernant les changements que subit l’électrotonus pendant 
la durée du temps.

3 1 .  — R. G u t w i ń s k i .  Prodromus florae algarum galiciensis.

Im ersten Theile dieser Abhandlung gibt der Verfasser 
eine historische Übersicht der algologischen Beobachtungen, 
welche bis Ende d. J. 1894 in Galizien gemacht wurden. 
Aus dieser Uebersicht ersieht man, dass die vier ersten, aus 
Galizien stammenden Algen - Species, von Hyacinth Łoba- 
rzewski in der Umgebung von Lemberg entdeckt und im XIV. 
Bande der Zeitschrift Linnaea im J. 1840 publiciert wurden. 
23 Jahre darauf wurden von K. Schliephacke 23 Algen-Spe- 
cies bei Jeziorki in der weiteren Umgebung von Krakau ge­
sammelt, und von L. Rabenhorst in seiner Flora europaea alga­
rum aquae dulcis et submarinae beschrieben. Im J. 1865 be­
suchte J. Schumann das Tatra-Gebirge und hat die dort ge­
sammelten Diatomeen in den Verhandlungen der zool.-bot. Ge­
sellschaft in Wien im J. 1867 veröffentlicht. Die Zahl der 
von Schumann aufgezählten Diatomeen beläuft sich nach seinen 
Angaben auf 205, nach der Abgrenzung des Verf. aber nur 
auf 168 Species.

Erst im J. 1883 sind zwei Abhandlungen von Prof. Dr. 
J. Rostafiński erschienen, in welchen Hydrurus und 7 Species 
der vom Autor aufgestellten Gattung Sphaerogonium beschrieben 
und ausserdem Microspora amoena, Vaucheria hamata, Ghan- 
transia pygmaea, Calothrix (Desmonema) Wrangelii aufgezählt 
werden. Alle diese Algen wurden von Prof. Dr. Rostafiński 
im Tatra-Gebirge entdeckt. Im nächstfolgenden Jahre hat Prof. 
Dr. E. Janczewski eine neue Cyanophyceen - Gattung, die er 
in Krakau auf Batrachospermum moniliforme entdeckt hat, 
beschrieben und Godlewskia aggregata benannt, der Verf. des 
in Rede stehenden Prodromus aber hat seine erste Algen-Auf-
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zählung (Materyały do flory wodorostów Galicyi) publiciert, 
welcher bald die Abhandlung von M. Raciborski (Desmidye 
okolic Krakowa) nachgefolgt ist. Von dieser Zeit an werden 
die Beobachtungen über die galizischen Algen-Flora seitens 
Raciborski und des Verfassers fortgeführt und zum grössten 
Theil in den Schriften der Akademie der Wissenschaften in 
Krakau veröffentlicht. Dieselben werden vom Verfasser in 
einer chronologischen Reihenfolge aufgezählt.

Alle in den oberwähnten Abhandlungen beschriebenen 
und aufgezählten Species wurden vom Verfasser kritisch durch­
gesehen und nach De-Toni’s Sylloge (1889— 1894), die Cyano- 
phyceen aber nach dem vom Dr. A. Hansgirg verfassten 
Prodromus (Th. II) zusammengestellt. Der Verfasser hat das 
im letztgenannten Werke befolgte System nur so weit aufge­
geben, dass er Sphaerogonium Rostaf., als eine gut begrenzte 
und selbständige Gattung restituiert hat. Der Verf. kann nämlich 
den Ansichten des Dr. A. Hansgirg solange nicht beistimmen, 
bis es sich durch Culturen nicht constatieren lässt, dass Sphaero­
gonium in günstigen Vegetations Verhältnissen zu einer mehr­
zelligen Alge wird.

Zuletzt unterscheidet der Verf. 2 Algen-Formationen in 
Galizien d. i. eine B e rg -  und eine G e m i s c h t e  F o r m a ­
t i o n  (zu der ersteren werden 7·0317% der Gesammt-Anzahl 
der galizischen Algen gezählt und in systematischer Ordnung 
angegeben; zu der zweiten Formation gehören alle die Spe­
cies, welche sowohl in den Berg- wie Hügel-Regionen und in 
der Ebene Vorkommen) und gibt an, dass 269 Species und 
Var. bis jetzt nur in dem westlichen, 514 Species und Var. 
nur im östlichen Theile, und 696 Species und Var. in beiden 
Theilen von Galizien aufgefunden waren.

Der II. Theil enthält eine systematische Aufzählung aller 
Species, Varietäten und Formen der Algen. Daraus folgt, dass 
die Zahl der bis Ende 1894 in Galizien entdeckten Algen 
sich auf 1057 Species beläuft, und sie enthält zusammen 1479, 
Species und Varietäten, welche schon im I. Theile nach den 
einzelnen Classen und Ordnungen gruppiert und mit den Re-
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sultaten der Erforschung der Algen-Flora: von Schlesien, Böh­
men, Bayern und Deutschland in einer vergleichenden Ta­
belle zusammengestellt werden.

Alle diejenigen Species, Varietäten und Formen, deren 
Abbildungen in den Schriften der Akademie der Wissenschaf­
ten in Krakau enthalten sind, werden in der Abhandlung mit 
einem Sternchen * bezeichnet.

32. — C. Radziewanowski. O zastosowaniu glinu metalicznego do syntez 
węglowodorów aromatycznych. (Ueber die Anwendung von me­
tallischem Aluminium zu Synthesen aromatischer Kohlen­
wasserstoffe).

Bei der Darstellung aromatischer Kohlenwasserstoffe aus 
Chloriden, beziehungsweise Bromiden, der fetten Radicale in 
Benzollösung wendet der Verfasser Aluminiumspäne und Salz­
säuregas, beziehungsweise Aluminiumspäne und Quecksilber­
chlorid, an. Es folgt aus mehreren Untersuchungen, welche be­
hufs Darstellung einiger aromatischer Kohlenwasserstoffe durch­
geführt wurden, dass, ohne die Ausbeute der Synthese zu 
beeinträchtigen, das Aluminiumchlorid durch Aluminiumspäne 
ersetzt werden kann, wenn nur das Benzol vorher mit Salz­
säuregas gesättigt wurde.

In der Siedetemperatur eines Gemisches von Benzol und 
Benzylchlorid, unter Anwendung einer kleinen Menge des 
Lösungsmittels, tritt die Reaction schon ohne vorherige Sätti­
gung mit Salzsäuregas ein, doch vermindert sich hiebei die 
Ausbeute beträchtlich.

Bei der Anwendung von Salzsäuregas wird Aluminium 
theilweise in Aluminiumchlorid umgewandelt, welches, wie 
bekannt, auf ein Gemisch von Chloriden, beziehungsweise Bro­
miden, fetter Radicale so einwirkt, dass die Halogenwasserstoff­
säure abgespalten wird, und die zurückbleibenden Reste, der 
fette und der aromatische, zu einem Molecül zusammentreten. 
Die Aluminiumspäne und die auftretende Salzsäure dienen als
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Material zur weiteren Bildung von Aluminiumchlorid, unter des 
sen Einwirkung die Reaction unaufhörlich vor sich geht.

Aus 325 gr. Benzol, mit Salzsäuregas gesättigt, 2 gr. 
Aluminiumspähne und 50 gr. Benzylchlorid hat der Verfasser 
42 gr. Diphenylmethan, das ist 63 pCt. der theoretischen Aus­
beute erhalten.

Aus 600 gr . Benzol, 4 gr. Aluminiumspäne und 200 gr. 
Aethylbromid erhielt er 136 gr. Aethylbenzol, also 70 pCt. 
der theoretisch berechneten Menge. Die Reaction wurde an­
fangs in der gewöhnlichen Zimmertemperatur, und gegen das 
Ende in der Siedehitze des Benzols geführt.

Aus 300 gr. Benzol, 3 gr. Aluminiumspäne und 77 gr. 
Isopropylbromid wurden 78 gr. Isopropylbenzol erhalten, also 
66 pCt. der berechneten Menge.

Diese Methode eignet sich aber nicht zur Darstellung 
von Triphenylmethan aus Chloroform und Benzol, sowie auch 
nicht zur Darstellung von Anthracen aus Benzylchlorid und 
Benzol. Im ersten Falle erfolgt wahrscheinlich eine partielle 
Reduction des Chloroforms, und anstatt des Triphenylmethans 
entsteht Diphenylmethan, neben einer bedeutenden Menge von 
theerartigen Körpern, im zweiten dagegen verläuft die Reaction 
nicht bis zum Ende, und der grössere Theil der Aluminium­
späne bleibt ungeändert zurück. Es bilden sich dabei ölige 
Producte, vom Siedepunkte ca. 300°.

Die Destruction der aromatischen Kohlenwasserstoffe mit 
mehreren Seitenketten zu Verbindungen mit einer Seitenkette, 
kann mittels Aluminiumspäne und Salzsäuregas nur bei to­
taler Umwandlung von Aluminium in Aluminiumchlorid be­
werkstelligt werden. Zu diesem Zwecke wird die Benzollösung 
von z. B. Di- und Triaethylbenzolen, nachdem sie mit der 
nöthigen Quantität von Aluminiumspänen versetzt wurde, mit 
Salzsäuregas gesättigt, dann einige Stunden in Ruhe gelassen 
und wieder derselben Operation unterworfen, und zwar so 
lange, bis sich die Späne schliesslich in eine gallertartige 
Masse von Aluminiumchlorid umgewandelt haben. Durch zwei­
stündiges Erhitzen des Gemisches auf dem Wasserbade bis

Bulletin V. 9
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zum Sieden, wird die Destruction von Di- und Triaethylben- 
zolen zu Monoaethylbenzol bewirkt.

Bei diesen Reactionen lässt sich die Salzsäure leicht durch 
Quecksilberchlorid ersetzen, was besonders dort vortheilhaft 
ist, wo die Chloride, beziehungsweise Bromide, der fetten Reste 
der Reduction durch den nascierenden Wasserstoff unterliegen. 
Das Quecksilberchlorid wird durch die Aluminiumspäne zu 
Quecksilberchlortir oder zu metallischem Quecksilber reduciert, 
und Chlor verbindet sich mit Aluminium zu Aluminiumchlorid. 
In  der Folge wird eine bedeutende Wärmemenge entbunden, 
welche die Energie des Verlaufes der Reaction vergrössert. 
Doch verläuft die Reaction in niedrigen Temperaturen, und 
zwar bei 0°, langsam, und man erhält unter diesen Umstän­
den eine sehr gute Ausbeute. So bilden sich z. B. aus 410 gr. 
Benzol, 6 gr. Aluminiumspäne, 90 gr. Quecksilberchlorid 
und 205 gr. Aethylbromid — 106 gr. Aethylbenzol; durch 
Destruction höher siedender Fractionen, ebenfalls mittels Alu­
miniumspäne und Quecksilberchlorid, bilden sich noch 40 gr. 
Aethylbenzol, was im Granzen 146 gr. oder 73 pCt. Ausbeute 
ausmacht.

Aus 350 gr. Benzol, 2 gr. Aluminiumspähne, 30 gr. 
Quecksilberchlorid und 50 gr. Benzylchlorid hat der Ver­
fasser 60 pCt. Diphenylmethan erhalten. Bei der Einwirkung 
von Aluminiumspänen und Quecksilberchlorid auf ein Ge­
misch von Chloroform und Benzol, wird Triphenylmethan er­
halten; die Reaction verläuft bis zum Ende in der gewöhn­
lichen Zimmertemperatur.

Diese Methode eignet sich jedoch nicht zur Darstellung 
von Anthracen, wegen des heftigen Verlaufes der Reaction.
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33. — Zbiór wiadomości do Antropologii krajowej, wydany staraniem Ko- 
misyi antropologicznej Akademii Umiejętności w Krakowie. (Comptes- 
rendus de la Commission d’Anthropologie de l’Académie des 
Sciences de Cracovie). T. XVIII. in 8. p. IX., 76. i 492.

Première partie.

Recherches archéologiques. — Etudes anthropologiques.

G. Ossowski. Sprawozdanie czwarte z wycieczki paleo-etnologicznej po Ga- 
licyi, w r. 1892. (Rapport sur l’excursion paléo-ethnologique 
faite en Oalicie, en 1892).

Les recherches de l’explorateur ont amené la découverte 
d’une vingtaine de sépultures en brique, enfouies à environ 2m 
de profondeur, dans la cour du château de Bilcze-Złote, dans 
la Galicie orientale. Ces tombeaux contenaient des ustensiles 
et objets funéraires, soit entiers, soit par fragments, ainsi que 
diverses productions céramiques, des objets en pierre, en os, 
en corne de cerf. L ’auteur, dans 21 dessins, reproduit ces 
trouvailles; il les décrit. Il pense, en se basant, tant sur ses 
recherches antérieures qu’actuelles, que les „sépultures en bri­
que“ furent surtout pratiquées par les peuples incinérant leurs 
défunts. Ces peuples vivaient à la période néolithique de l’âge 
de pierre. Certains caractères, certaines empreintes céramiques 
attestent des rapports de ces peuples avec les Grecs.

L. Olechnowicz. Charakterystyka antropologiczna szlachty drobnej gminy Gra­
bowo, pow. szczuczyńskiego, gub. łomżyńskiej w Królestwie Polskiem. 
(Caractéristique anthropologique de la petite noblesse de la  
paroisse de Grabowo, district de Szczuczyn, gouvernement de 
Łomża, dans le Royaume de Pologne).

L ’auteur n’admet pas la théorie qui attribue à la noblesse 
et aux paysans une origine différente. Confirmant les conclu­
sions qu’il avait déjà formulées au sujet de la noblesse de la

2*
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contrée de Lublin (Comptes-rendus. Anthr. Tome XVII) par 
les remarques que lui a permis de faire l’étude attentive des 
populations de Grabowo et des villages environnants, il soutient 
que la noblesse de ces contrées, ainsi que les paysans, appar­
tient au type brachycéphale. Les conditions profondément diffé­
rentes dans lesquelles ces deux classes de la population ont 
vécu, ont amené, dans leur développement physique, certaines 
modifications spéciales qui disparaissent lorsque ces conditions 
ont été sensiblement les mêmes, ainsi que cela a eu lieu pour 
la pauvre noblesse dont il s’agit ici.

L. Olechnowicz. Charakterystyka antropologiczna Litwinów z okolic m. Olity. 
(Caractères anthropologiques des Lithuaniens des envi­
rons d’Olita).

L ’auteur, s’appuyant sur 253 mensurations, affirme que 
les Lithuaniens appartiennent au type brachycéphale, c’est- 
à-dire à cette race de l’Europe centrale que Broca a désignée 
sous le nom de: race celto-slave, et que l’auteur propose de 
dénommer, celto-lithuano-slave. Le Lithuanien ne diffère en 
rien du Slave riverain de la Vistule, si ce n’est toutefois 
une légère dissemblance de la forme du nez, surtout chez les 
femmes.

Deuxième partie. Ethnologie.

J. Rostafiński. Zielnik czarodziejski, to jest zbiór przesadów o roślinach. 
(Les plantes miraculeuses. Recueil de croyances superstitieuses 
sur les vertus merveilleuses des plantes).

L ’auteur s’est proposé de démontrer que les croyances 
populaires sur les propriétés extraordinaires et surnaturelles de 
quelques plantes, ne sont pas d’antiques traditions conservées 
depuis les temps du paganisme, mais au contraire ont été ré­
pandues parmi le peuple par le contact avec la civilisation 
gréco-latine qui a détruit complètement les idées primitives 
que l’on avait sur ce point. Comme matériaux devant servir 
à l’ouvrage qu’il a l’intention de publier, il nous donne aujour-
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d’hui des extraits de 14 ouvrages, des XVIe, XV IIe et X V IIIe 
siècles, qu’il groupe en trois catégories: 1° Documents sur les 
plantes miraculeuses, rangés d’après l’ordre alphabétique du 
nom de ces plantes, en polonais. 2° Emploi de ces plantes. 
3° Effets de ces plantes. Un index des noms latins de ces 
plantes, et une table des matières fort détaillée, termine la 
publication.

A. Cerny. Pieśni białoruskie z powiatu dziśnieńakiego. gubemiï wileńskiej. 
(Chants blanc - ru théniens du district de Dzisna, gouvernement de 
Wilna).

L’auteur a recueilli ces chants en 1889, de la bouche 
de deux paysannes. L ’une d’elles était du village de Podlipki, 
l’autre, de Kamieńpol. Il en doit aussi quelques- uns à l’obligeante 
communication de M. Jean Swiatopełk - Hirski. Ce sont des 
chants de noces, des danses, des morceaux chantés aux anni­
versaires ou dans d’autres cérémonies, le tout fidèlement rap­
porté dans l’idiome local, avec la musique jointe aux p.iroles.

J. Baudouin de Court enai . Dodatek do pieśni białorusko-polskich, z po­
wiatu sokolskiego, gub. grodzieńskiej, (Supplément aux chants blanc- 
ruthéno-polonais du district de Sokół, gouvernement de Grodno).

Dans le tome XVI des Comptes-rendus de la Commis­
sion, l’auteur a déjà publié une suite de chants ruthéno-polonais 
usités parmi les gentilshommes terriens de la paroisse de Hor- 
czaki, district de Sokoł, dans le gouvernement de Grodno.

Il ajoute aux 20 morceaux alors imprimés, 5 autres pe­
tites pièces. M. Masing y a joint la musique. Des „correcta“ 
et „addenda“ concernant tout ce travail, terminent cette com­
munication.

S. Ulanowska. Łotysze Inflant polskich, a w szczególności gminy wieloń- 
skiej, powiatu rzeżyckiego. (Les Lètes de la  Livonie polonaise. 
IIIe Partie. Contes et Légendes).

C’est ici la fin du travail dont la Commission a commencé 
et continué la publication dans le XVe et le XVIe. vol. de ses
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Comptes-rendus. L’auteur rapporte, d’abord en polonais, quel­
ques récits locaux; puis elle cite des légendes, dans le texte lète 
même, y joignant une traduction polonaise qui permet de faire 
de curieuses comparaisons philologiques. Ce recueil est donc 
important tout à la fois au point de vue de la lingustique et 
de l’histoire de la littérature populaire, et cela d’autant plus que 
les matériaux qui le composent ont été recueillis avec le plus 
grand soin, sur les lieux mêmes, et de la bouche des membres 
de cette branche de la famille lithuanienne qui, depuis quelque 
temps, sollicite si vivement l’attention des savants et à l’etno- 
graphie de laquelle nous ne possédons que quelques maigres 
contributions.

Nakładem Akademii Umiejętności
pod redakcyą Sekretarza generalnego Stanisława Smolki.

Kraków, 1895. — Drukarnia Uniw. Jagiellońskiego, pod zarządem A. M. Kosterkiewicza

7. Czerwca 1895.
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PUBLICATIONS DE L’ACADEMIE
1873 — 1894

L i b r a i r i e  de  l a  S o c i é t é  a n o n y m e  p o l o n a i s e  
(Spółka wydawnicza, polska) 

à Cracovie.

Philologie. — Sciences morales et politiques.
»Pam iętnik W ydz. filolog. i h ist. filozof. «  (C lasse de philologie, C lasse  

d’h isto ire  e t de  ph ilosoph ie . M ém oires), in  4 -to , v o l. II— V III (3 8  p la n ch es, 
vol. I épuisé). — 59  

fl. » R ozp raw y i sp raw ozd an ia  z  p o sied zeń  W yd z. filo lo g . «  (C lasse  de  
p h ilo log ie . Séances e t travaux), in  8 -vo , v o lu m es II— X X I (5  p la n ch es, v o l. 
I épuisé). — 59 fl.

»R ozp raw y i sp raw o zd an ia  z  p osied zeń  W yd z. h ist. filozo f. «  (C lasse  
d ’h is to ir e  e t d e  p h ilo so p h ie . S éa n c es  e t tra v a u x ) ,  in  8 -v o , v o l. I I I— X III , 
XV— XXX (vol. I. II. XIV épuisés, 61 pl. ) —  

68 fl. » S p raw ozd an ia  k om isy i d o  b ad an ia  h istory i sztu k i w  P o lsce. «  
(Comp­ tes rendus de la Com mission de l’histoire de l’art en Pologne), in 4-to, 
4 volu­ mes (81 planches, 115 gravures dans le texte). — 20 

fl. »Spraw ozdania kom isyi językow ej. «  (C om ptes rendus de la C om m is 
sion de linguistique), in  8-vo, 5  volum es. —  13. 50  fl.

»Archiwum  do dziejów literatury i ośw iaty w Polsce. « (Documents pour 
servir a  l’h isto ire de la  littéra ture en  P ologne), in  8 -vo , 7  vo l. —  2 0  fl. 50  k r.

C orpus antiquissim orum  poëtarum  Poloniae latin  orum  us­ que ad Joannem  
Cochanovium, in 8-vo, 3 volumes. Vol. II, Pauli Crosnensis atque 

Joannis Visliciensis carmina, ed. B. Kruczkie- wicz. 2 fl. — Vol. III. Andreae 
Cricii carmina ed. C . Morawski. 3 fl. —  Vol. IV. Nicolai Hussoviani Carmina, ed. 
J. Pelczar. 1 fl. 50 kr. »Biblioteka pisarzów polskich.« 

(B ib lio th èq u e  d es au teu rs po lon a is  d u  XV I siec le ), in  8 -v o , 29  liv r. —  1 7  
fl. 30 kr. Monumenta medii aevi historica res gestas 

Poloniae illus­ trantia, in 8-vo im p., 14 volum es. —  76 fl. V ol. I, V III, C od. 
dipl. eccl. cathedr. Cracov. ed. Piekosiński. 10 fl. —  

Vol. II, XII et XIV. Cod. epistol. saec. XV ed A. Sokołowski et J. Szujski; 
A. Lewicki. 16 fl. —  Vol. III, IX, X, Cod. dipl. Minoris Poloniae, ed. Piekosiński. 
15 fl. —  V ol. IV , Libri antiquissim i civitatis Cracov. ed. Piekosiński et Szujski. 
5 fl. —  Vol. V , VII, Cod. diplom. civitatis Cracov. ed. Piekosiński. 10 fl. —  Vol. 
V I, Cod. diplom . V itoldi ed. Prochaska, 10 fl. —  V ol. X I, Index actorum  saec. 
XV ad res publ. Poloniae spect. ed. Lewicki. 5 fl. —  Vol. XIII, Acta capitulorum 
(1 4 0 8  —  1 5 3 0 )  e d . B . U la n o w sk i. 5  f l. S c r ip to re s  re ru m  P o lo n ic a ru m , in  

8 -vo , 10  (I— IV , V I— V III, X , X I, X V . ) vo lum es. —  34  fl. V o l. I , D ia ria  
Comitiorum Poloniae 1548, 1553, 

1570. ed. Szujski. 3  fl. —  V ol. II, C hronicorum  B arnardi V apovii pars 
posterior ed. Szujski. 3 fl —  V ol. III. Stephani M edeksza com m entarii 1654 —  
1668 ed . Seredyński: 3  fl. —  V ol V II, X , X IV  A nnales D om us professae S . J. 
Cracoviensis ed. Chotkowski. 7 fl. — Vol. XI, Diaria Comitio­ rum R. Polon. 1587 
ed. A. Sokołowski 2 fl. —  Vol. XV. Analecta Romana, ed. J .  Korzeniowski. 7 fl.
Collectanea ex archivo 

C olleg ii h isto rici, in  8 -vo , 6  vol. — 18 fl. A cta  h isto rica res gestas Po lou iae 
illustrantia, in 8-vo im p., 15 volum es. —  78 fl. V ol. I, A ndr. Z ebrzydow ski, 

episcopi Vladisl. et Cracov. 
epistolae ed. W isłocki 1546 —  1553. 5 fl. —  Vol. II, (pars I. et 2. ) Acta 

Joannis Sobieski 1629— 1674 ed . K lu- czycki. 10  fl. —  V ol. III, V , V II, A cta 
R e g is  Jo a n n is  III  (e x  a rch iv o  M in is te rii re ru m  ex te ra ru m  G a llic i)  1 6 7 4  —  
1683 ed. W aliszew ski. 15 fl. —  V ol. IV , IX , (pars i. et 2. ) Card. Stanislai Hosii 
ep isto lae 1525— 1558 ed . Zakrzew ski et H ipler. 15 fl. —  V ol. V I, A cta R egis 
Ioannis III ad res expeditionis Vindobonensis a. 1683 illustrandas ed. Klu- czycki. 
5  fl. —  V ol. V III (pars 1. et 2. ), X II (pars 1. et 2. ), Leges, privilegia et statuta 
civ ita tis  C racoviensis 1507  — 1795 ed . P iekosińsk i. 20  fl. —  V ol. X , L auda 
conventuum particularium terrae Dobrinensis ed. Kluczycki. 5 fl. —  Vol. XI, Acta 
Stephani Regis 1576—1586 ed. 

Polkowski. 3 fl. Monumenta Poloniae historica, in 8-vo imp., vol. III—VI. — 51  fl.
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Acta rectoralia almae universitatis Studii Cracoviensis inde ab anno MCCCCLXIX, 
ed . W . W isłock i. T om i I. fascicu lus I. II. III. in  8 -vo . —  4  fl. 50  kr . » S tarodaw ne 

praw a polskiego pom niki. «  (Anciens m onum ents du droit polonais)  in  4-to , 
vol. II—X. — 36 fl. Vol. II, Libri iudic. terrae 

C racov. saec. X V , ed. H elcel. 6 fl. —  V ol. III, Correctura statutorum  et 
consuetudinum  regni Poloniae a. 1532, ed Bobrzyński. 3 fl. —  V ol. IV , Statuta 
synodalia saec. XIV et XV, ed. Heyzmann, 3 fl. —  Vol. V, M onu­ menta literar. 
rerum  publicarum  saec. XV, ed. Bobrzyński. 3 fl. —  Vol. V I, Decreta in iudiciis 
regalibus a 1507 — 1531 ed. Bobrzyński. 3 fl. —  Vol. VII, Acta expedition, bellic. 
ed. Bobrzyński, Inscriptiones clenodiales ed. U lanowski. 6 fl. —  Vol. VIII, An­
tiqu issim i libri iudic ia les terrae C racov. 1374— 1400 ed . U lanow ski. 8  fl. —  
Vol. IX, Acta iudicii feodalis superioris in castro Golesz 1405 -1546. Acta iudicii 
criminalis Mu- szynensis 1647— 1765. 3 fl. —  Vol. X, p 1. Libri formularum saec. 
XV ed. Ula­

nowski.  1 fl. Volumina Legum. T. IX. 8-vo, 1889. — 4 fl.

Sciences mathématiques et naturelles.
» P a m ię tn ik .  «  ( M é m o ir e s ) ,  i n  4 - to ,  1 7  v o lu m e s  ( I I — X V I I I ,  1 7 8  

planches, vol. I épuisé). — 
85 fl. » R o z p raw y  i sp raw o zd a n ia  z  p o sied zeń . «  (S éa n ces  e t tra v a u x), in  

8-vo, 26 volumes (181 planches). —  95 fl. 50 kr.
»Spraw ozdania kom isyi fizyograficznej. «  (C om ptes rendus de la  C om m is­

sio n  d e  p h ys io g ra p h ie ) , in  8 -v o , 2 5  v o lu m es (III . IV — X X IX , 5 0  p lan ch es , v o l. 
I. II. IV. V épuisés). — 104 fl. »Atlas 

geologiczny G alicyi. «  (A tlas géologique de la  G alicie), in  fo l., 4  livraisons 
(19 planches) (à suivre). — 16 fl. »Zbiór wiadomości 

d o  a n t r o p o lo g i i  k r a jo w e j .  «  ( C o m p te s  r e n d u s  d e  la  C o m ­ m is s io n  
d ’a n th r o p o lo g ie ) ,  in  8 -v o , 1 7  v o l .  I I— X V II  (9 9  p l . ,  v o l .  I  é p u is é ) .  —  5 9  f l .

K o w a lc z y k  J . ,  » O  s p o s o b a c h  w y z n a c z a n ia  b ie g u  c ia ł  n ie b ie s k ic h . «  
(M eth o d es  p o u r  d é te rm in er  le  co w ’s  d es  co rp s  cé le s te s) , in  8 -v o , 1 8 8 9 . —  5  fl. 
M a rs  A ., » P rz ek ró j zam ro źo n eg o  c ia ła  o so b y  zm arłe j p o d c zas p o ro d u  sk u tk iem  
pęknięcia m acicy«. (Coupe du cadavre gelé d’une personne m orte pendant l’accou­
ch e m e n t p a r  su ite  d e  la  ru p tu re  d e  la  m a tr ic e ) ,  4  p la n c h e s  in  fo lio  a v e c  te x te , 
1 8 9 0 . —  6  f l . K o tu la  B ., » R o z m ie s z c z e n ie  ro ś lin  n a c z y n io w y c h  w  T a tra c h . 
«  (D istr ib u tio  p lan tarum  vascu losarum  in  m on tibus T a tric is), 8 -vo , 1891 . —  5  fl. 
M oraw ski C ., »A ndrzej P atrycy  N ideck i, jego  życie  i dzieła . «  (A ndré P atri­ cius 
N id e c k i, h u m a n is te  p o lo n a is , sa  v ie  e t s e s  o e u v re s J ,  8 -v o , 1 8 9 2 . —  3  f l . F in -  
kel L ., » B ib liog rafia  h isto ry i po lsk ie j. «  (B ib liograph ie  de  l’h isto ire  de  P o logne), 
8 -v o , 1 8 9 1 . —  6  f l .  M a tla k o w sk i V ., » B u d o w n ic tw o  lu d o w e  n a  P o d h a lu . «  
(C o n s tru c tio n  d e s  m a iso n s  ru ra le s  d a n s  la  c o n tr é e  d e  P o d h a le ) ,  2 3  p la n c h e s  
in  4 - to , te x te  e x p l ic a t i f  in  8 -v o  im p . 1 8 9 2 . 7  f l .  5 0  k r .  T e ic h m a n n  L .,  » N a ­
c z y n ia  lim fa ty c z n e  w  s ło n io w a c in ie . «  (E le p h a n tia s is  a ra b u m ),  5  p la n c h e s  in  
fo lio  avec texte. 1892. —  3 fl. H ryncew icz J., »Z arys lecznictw a ludow ego na R usi 
po łu d n io w e j. «  (L a  m éd ec in e  p o p u la ire  d a n s  la  R u th én ie  m érid io n a le y , in  8 -v o  
1 8 9 3 . — 3  fl. P iek o s iń sk i F ., » Ś re d n io w ieczn e  zn ak i w o d n e . W iek  X IV . «  (L e s  
m arques en  filigrane  des m anuscrits  conservés dans les  A rch ives e t b ib lio thèques  
p o lo n a ise s , p r in c ip a le m e n t c e lle s  d e  C ra c o v ie , X IV e  s iè c le ),  in  4 - to , 1 8 9 3 . —  
4  f l .  Ś w ię te k  J . ,  » L u d  n a d ra b s k i ,  o d  G d o w a  p o  B o c h n ią . «  (L e s  p o p u la tio n s  
r iv e ra in e s  de  la  R a b a  e n  G a lic ie ) , in  8 -v o , 1 8 9 4 . —  4  f l. G ó rsk i K ., » H is to ry a  
pie­ choty polskiej« (H istoire de V  infanterie polonaise), in 8-vo, 1893. —  2 fl. 60 ct. 
»H isto ry a  jazd y  p o lsk ie j«  (H isto ire  d e  la  c  a va il erie  p o lo n a ise ), in  8 -v o , 1 8 9 4 . 
— 3 fl. 5o ct.

R oczn ik  A kadem ii. «  (A nnua ire  de  l’A cadém ie), in  1 6 -0 , 1874— 18 93  19  
vol. (1873 épuisé) — 1l fl. 40 kr. »Pamiętnik 

1 5 - l e t n i e j  d z i a ł a l n o ś c i  A k a d e m i i .  «  ( M é m o i r e  s u r  l e s  t r a v a u x  
d e  l’A ca d ém ie  1 8 7 3 — 1 8 8 8 ), 8 -v o , 1 8 8 9 . —  2  f l.
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